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La Francophonie
sur te point .
de prendre
un virage
plus politique
OTTAWA

n Après neuf ans d'efforts, la
Francophonie est sur le point de
prendre un virage plus politiqua
et de se donner les moyens da .
parler d'une seule voix. -

Les 49 pays et gouvernements
francophones veulent profiter du ; .
Sommet qui aura lieu à Coto=
nou, au Bénin, du 2 au 4 décem=
bre prochain, pour changer son
approche et ses institutions. .

Grâce à cette réforme, qui enR +
trerait en vigueur au sommet dd
Hanoi en 1997, la Francophonid-
aurait, comme le Commonç
wealth, un porte-parole unique;
Ce secrétaire général, élu par led
membres, agirait comme patron
de l'organisation. ; {

Actuellement, la Francopho+
nie s'appuie sur le président du
Conseil permanent de la Franco- "
phonie et le secrétaire général
de l'Agence de. coopératioq 1
culturelle et technique. Cette dia ^
rection bicéphale nuit aux prises
de positions communes et à leur
communication. •

• Or, après des années d'hésitaé ^;..
tion et une certaine réticence dé
la France, les pays membres sa
sont finalement entendus pouir
renforcer leur capacité d'agit
collectivement sur le front poli-
tique.

a La Francophonie ne peut pas
rester en marge des grandes crim
ses mondiales et plus particulièa
renient celles qui affectent son
propre espace », a expliqué un
haut fonctionnaire fédéral. On
n'a qu'à penser aux. situations en
Haiti, au Rwanda et au Burundi.

La Francophonie, comme
communauté multilatérale, ,doit
se faire entendre dans des doe-
siers comme ceux-là, a convenu
en entrevue le vice-premier mi-
nistre québécois Bernard Lan-
dry.

Québec reste toutefois prn-
dent : ce rôle politique doit être
spécifique au forum francopho-
ne et non pas un dédoublement
des actions des Nations unies ou
des organisations régionales.
comme l'Organisation de l'unité
africaine.

conumm
L'entente sur les réformes

institutionnelles et le rôle politi-
que de la Francophonie pourrait
faire du Sommet de Cotonou la
sommet du consensus, même en-
tre Ottawa et Québec.

Les souverainistes et les fédé-i
ralistes partageront, pour la pre-
mière fois, la même tribune in-
ternationale mais il n'est pas
question de reprendre lu batail-
les de a flags sur le hood s.

a Notre politique consiste à na
pas exporter lea difftrends, poua
ne pas dire les querelles Canads►
Québec. Plusieurs ffls de I.
Francophonie sont des pays su
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